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CONCLUSIONS

La flore de Novale, dans l'état actuel des nos connaissances,

se compose de 146 espèces dont 59 étaient déjà
mentionnées dans les ouvrages, de Massalongo ou de De

Visiani et Massalongo comme de Novale. J'y comprends
naturellement les espèces données par ces auteurs sous le nom

adopté dans ce mémoire aussi bien que les espèces décrites

sous un nom passé en synonymie.
Cette revision a donc presque triplé le nombre des espèces

tout en en ayant éliminé celles qui n'étaient pas de Novale
et groupé quelques autres en un plus petit nombre d'espèces.

Je ne m'occuperai pas de faire l'analyse de cette flore

quant à la priorité de telles ou de telles autres familles ou

genres de plantes, ce qui peut varier aisément si l'on trouve des

espèces nouvelles ; je ferai seulement constater l'absence
absolue des palmiers, chose bien étrange et dont je ne saurais
donner aucune explication, d'autant [»lus que foutes les flores
voisines plus anciennes ou plus récentes en sont 1res riches.

On peut objecter, il est vrai que jusqu'à l'exploitation
complète du gisement on ne peut affirmer rien d'absolu sur
cette question ; mais d'autre part, s'il y avait dans le gisement
des restes de palmiers, il aurait été bien étrange que
personne n'en eût jusqu'ici recueilli quelque échantillon, pas
môme ceux qui ont recueilli des phyllithes de Novale par
milliers d'exemplaires.

En acceptant dont; comme presque démontrée l'absence
des palmiers, il reste toujours à en découvrir la cause ; or on

ne pourrait trancher la question que si l'on connaissait
exactement les conditions locales, c'est-à-dire la situation en

altitude et les conditions climatologiques.
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Quant à celles-ci on peut faire quelque conjecture en
examinant les feuilles de Novale ; celles-ci sont presque
toujours à parenchyme épais et presque coriace, à contour entier,
et en générai étroites et allongées, ce qui dénote un climat sec
et un sol aride.

Il est bien vrai qu'on trouve des Najadées, des Confer-
vacées et d'autres plantes qui dénotent la présence de l'eau ;

mais, comme naturellement les feuilles ne se sont pas fossilisées

dans leur lieu d'origine, mais après un transport plus ou
moins long, il pourrait bien se faire, et je pense qu'il en est

ainsi, que les feuilles terrestres, bien que contemporaines des

aquatiques, ne provinssent pas de la même localité ; c'est-à-dire

que les premières se seraient mêlées aux secondes dans le

réservoir commun qui les a recueillies.
En laissant de côté ce problème, je me bornerai à parler

très brièvement de la place que l'étude des phyllithes donne

chronologiquement au gisement de Novale.
Environ le 30 °/0 des espèces, c'est-à-dire 44 sur 146

appartiennent exclusivement à ce gisement, et on ne les peut
prendre pour point de départ de cette analyse, mais elles
servent à mieux faire connaître l'individualité de cette flore. Du

reste, ces plantes exclusives de Novale sont d'un type ancien

plutôt que récent, ayant leurs proches parents plutôt dans des

espèces éocènes, que dans les espèces oligocènes ou miocènes.
Les 102 espèces communes à ce gisement et aux autres
gisements, sont ainsi réparties.
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